
Montcenis, d’hier à aujourd’hui :

Montcenis

un patrimoine vivant à partager !

Journées Européennes
du Patrimoine

(16-17 sept.

2023)



Bienvenue à Montcenis ! Cette balade n’est qu’une proposition d’itinéraire
pour (re)découvrir Montcenis et son patrimoine :

n’hésitez pas à flâner au gré de vos envies et des ruelles du vieux Montcenis !

Parcours d’env. 4 km
(avec retour au point de départ)

Niveau facile, sauf la montée au
Vieux château (dénivelé : env. 20 m)



          S’il ne reste aujourd’hui guère de vestiges de ce “Vieux
Château”, celui-ci connaît depuis peu une nouvelle jeunesse,
grâce à des travaux de restauration réalisés cette année par
de jeunes entrepreneurs locaux. N’hésitez pas à grimper
jusqu’au site du château pour admirer leur travail et visiter
l’exposition présentant son histoire ! Sans oublier la
magnifique vue panoramique sur toute la région !  

          LE “VIEUX CHÂTEAU”.  C’est un autre haut-lieu du
pouvoir ducal qui vous attend ! Le “Vieux Château” n’est autre
que la forteresse établie au XIIIe s. par les ducs de
Bourgogne, pour assurer la défense du bailliage. Située aux
confins de la Bourgogne ducale, Montcenis occupait au
Moyen Âge une éminence stratégique pour le contrôle et la
défense du duché. 

          Vous apercevrez sur la façade la date de 1671 : la forme
actuelle du bâtiment date ainsi du XVIIe siècle. Il a été
restauré, depuis cette date, à plusieurs reprises.

          LA MAIRIE. Commençons notre balade par la mairie, où
vous avez obtenu cette brochure. N’hésitez pas à faire le tour
du bâtiment, situé à l’emplacement du bailliage des ducs de
Bourgogne, établi au XIIIe siècle. Le bâtiment abritait au rez-
de-chaussée un cachot, et l’étage était occupé par la salle
d’audience et la salle des archives. Représentant du duc, le
bailli disposait de larges pouvoirs (administratifs, militaires et
fiscaux).

          L’HÔTEL DE CARIGNAN. Redescendons maintenant
jusqu’au bourg et à la place du Monument aux Morts. Vous y
trouverez ce bel hôtel particulier, édifié au XIXe s. sur
l’emplacement d’une vieille demeure du XVIe siècle. Un
cartouche portant la date de 1578 a d’ailleurs été replacé en
façade : un angelot ailé vous regarde, entouré de deux
palmes !



          N’hésitez pas à rentrer dans la cour pour admirer la
demeure, sa façade et son bel escalier de pierre, qui donnait
accès à un jardin à la française aujourd’hui disparu. 

          LA MAISON DELACHAIZE. Remontons par la rue Basse
puis la rue de l’Eglise pour rejoindre ce bel hôtel particulier,
bâti en 1777 pour François de la Chaise, membre d’une
famille de notables monticinois des XVIIe-XVIIIe siècles.
Licencié en droit à l’Université de Dijon, François de la Chaise
revient à Montcenis en 1755, en tant qu’avocat de
l’administration provinciale.
          En 1767, il achète la seigneurie de Montcenis, et se
lance dans l’exploitation du “charbon de terre”. L’aventure
industrielle du Creusot peut dès lors commencer : c’est ce
charbon monticinois qui fit fonctionner, à ses débuts, la
Fonderie royale du Creusot, bâtie aux Riaux en 1782 !

          LA MAISON MUZEAU. Cette imposante maison date du
XVIIe s., et elle fut notamment la demeure de Lazare
Verneau, maire de Montcenis sous la Restauration (1814-
1830). Sa petite-fille, Anne Verneau, reçut en dot cette
maison lorsqu’elle épousa, en 1871, le colonel Eugène
Muzeau (1838-1907), alors même que s’achevait le conflit
franco-prussien (1870-1871) auquel il avait participé. Devenu
général de division en 1898, commandant la place de Lyon, il
fut promu jusqu’au grade de Commandeur de la Légion
d’honneur (1901) 
          La tour centrale n’existait pas au XVIIe s. : elle a été
ajoutée au XIXe s. pour rendre la façade encore plus
majestueuse.

          Les religieuses de Montcenis se consacraient également
à la confection de chapelets, à partir d’une argile locale
broyée et mélangée avec du bois odoriférant. Elles étaient
aussi connues pour leurs activités de broderie, réalisées dans
un “ouvroir” (petit atelier).

       LE COUVENT DES URSULINES. À quelques pas en
contrebas se trouve ce couvent du XVIIe siècle. Des
religieuses cloîtrées appartenant à l’ordre italien de Sainte-
Ursule s’y sont installées en 1647, pour s’y consacrer à
l’éducation des jeunes filles. La plupart des religieuses
appartenaient aux familles de notables de Montcenis et des
environs. 



(12, place de l’église)

 

                   

Ils vous accueillent selon leurs horaires habituels :

Boulangerie-pâtisserie Julien
(9, rue Basse)

Pizzeria Pizza & Compagnie
(4, rue d’Autun)

Restaurant Le Montcenis
(2, place du Champ-de-Foire)

Café-restaurant Du vent dans les fleurs

Un p’tit creux, une petite soif ? 

          L’HÔPITAL / HOSPICE. Au XVIe s., Montcenis accueillait
un établissement de charité. En 1737, Louis XV renforce cette
implantation en autorisant par lettres patentes la fondation
d’un hospice à Montcenis, où “deux sœurs séculières devront
porter le bouillon et les remèdes, nourrir et soigner”. En 1775,
l’hospice et ses 8 lits étaient desservis par deux religieuses de
l’ordre de Saint-Vincent-de-Paul. Un médecin y est attesté à
partir de 1756, et un chirurgien à partir de 1760. En 1782, la
Fonderie royale du Creusot, récemment fondée, y fait ouvrir
8 lits supplémentaires pour ses propres malades.
          Une chapelle attenante à l’hospice complétait
l’ensemble: elle abrite aujourd’hui le Musée liturgique.

          Voûté d’ogives finement moulurées, l’intérieur de l’église
renferme quelques belles pièces d’art religieux de la fin du
Moyen Âge (magnifiques statues en bois polychrome des
XVe-XVIe s.) et des époques classique et baroque (retable du
XVIIe s., tabernacle baroque en bois doré de la fin du XVIIe s.,
boiseries, stalles et chaire à prêcher du XVIIIe s.).          

          L’ÉGLISE NOTRE-DAME DE L’ASSOMPTION. Bâtie en
grès brun et rouge du pays, cette église a été construite en
1679 sur l’emplacement d’une église des XIVe-XVe s. (dont
subsiste une chapelle du XVIe s., abritant les fonts
baptismaux). Monument historique, l’édifice est un bel
exemple d’architecture classique en Saône-et-Loire, dont
témoigne son clocher-porche ajouré de baies en plein-cintre.



Capharnaüm
Exposition

Du 16 au 24 septembre
(13h-19, sauf lundi et mardi) 

Salle Delachaize
(rue de l’église)

Musée liturgique
Exposition : cires habillées de Nancy
(atelier des Frères Guillot, XVIIIe s.)

À partir de samedi 16 & dimanche 17 sept.
(10h-12h, 14h-18h)

Musée liturgique de Montcenis
(ruelle Notre-Dame)

Tai Ji Bourgogne
Portes ouvertes

Samedi 16 septembre
(à partir de 14h) 

Couvent des Ursulines
(salle de l’éléphant blanc)



Les Tabonniaux du Creusot
Rassemblement de véhicules anciens,

deux-roues... et balade ! 
Dimanche 17 septembre :
- rendez-vous entre 8h et 9h

Place de la mairie
- départ des balades 9h-9h30

(retour pour 11h30)

- pique-nique  (12h)
Jardins Delachaise

Alliance de Montcenis
Exposition : 140e anniversaire

Samedi 16 & dimanche 17 septembre
(10h-12h, 14h-18h)

Salle du Bailliage
(rue Sous-les-Halles)

Histoire et Patrimoine de Montcenis
Samedi 16 & dimanche 17 septembre

(10h-12h, 14h-18h)

Exposition : le “Vieux Château”,
d’hier à aujourd’hui

Vieux Château

Présentation des archives communales
Salle des Dames-de-la-Charité

(ancien Hôpital, ruelle Notre-Dame)



Le patrimoine, c’est encore mieux en musique !
Montcenis et l’association PIM vous ont réservé une surprise :

une soirée, trois concerts, pour terminer en beauté votre
(re)découverte de Montcenis !
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